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Armement

Le «voisin»suedois

Devolution de la Suede et de son industrie d'armement doit nous interesser ä plusieurs titres. Histori-

quement, l'armee suisse achete des equipements en Suede depuis plus de cent ans. Surtout, depuis

1951, des liens tres etroits unissent les efforts de recherche et developpement des deux pays. Parfois

percue chez nous comme un modele, l'industrie suedoise acheve sa metamorphose.

Mai EMG Alexandre
Vautravers

L'evolution des industries
d'armement helvetique et suedoise
connait quelques similitudes, en

particulier dans la dichotomie
entre entreprises privees (Saab,
Bofors) et publiques (FFV).
Depuis les annees 1930, les deux

pays ont suivi une politique de

neutralite et d'independance, ce

qui les a rapproches. Au point de

conclure, au debut des annees
1950, des accords de Cooperation

de recherche et developpement.

A terme, cette alliance de-
vait permettre de se partager les

programmes et les acquisitions.

Bilan

La Suisse a beaucoup profite
de ces echanges. Un grand
nombre d'equipements a ete
acquis, depuis le canon d'infanterie

de 4,7 cm, les canons de

10,5 et 15 cm jusqu'aux engins
filoguides antichars Bantam et
aux radars Fledermaus. Mais on
peut etre surpris que la Cooperation

se soit limitee ä cela.

La politique d'autarcie stricte
et le chauvinisme ont empeche
une Cooperation plus etroite.

L'achat du Mirage III aux de-

pens du Dracken, puis du FIA-
18 au lieu du Grippen l'a mise ä

mal. D'un autre cote, l'industrie
helvetique n'est pas parvenue ä

exporter son Char 68', alors

que des perspectives reelles
existaient.

On ignore generalement en
Suisse le röle qu'ont joue
l'Allemagne dans les annees 1930-
1940 puis les Etats-Unis dans le
soutien aux efforts de defense
suedois. A partir de cette date
en effet, l'industrie aeronauti-

que suedoise est portee ä bout
de bras par les Etats-Unis, ä tel

point que l'extraordinaire chas-
seur-bombardier Viggen ne pourra

jamais etre exporte, car son
radar et son Systeme d'armes
sont americains et donc soumis ä

une clause de non-exportation.

Aujourd'hui

En 1999, en raison des

changements strategiques et surtout
sous une forte pression du gou-
vernement, l'industrie suedoise
subit une profonde reforme. En
dix-huit mois, les chantiers
navals Kockums sont vendus ä

l'Allemagne et Saab rachete
Celsius, proprietaire de Bofors.
La nouvelle societe, Saab Bofors

Dynamics, au chiffre d'affaires
de 400 millions d'euros, se re-
centre autour de trois domaines:
les armements terrestres, les

missiles et l'aeronautique.

Les mutations politiques ont
mis fin ä l'autarcie et ouvert la
voie ä la Cooperation. Une lettre
d'intention (LOI) est signee en
1998 avec la France, le Royau-
me-Uni, l'Allemagne et l'Italie.
L'armee suedoise utilise aujourd'hui

un grand nombre
d'equipements etrangers (AMRAAM,
Maverick, Hellfire, TOW...).Les
cooperations sont aujourd'hui
evidentes dans le domaine des
missiles: Iris-T, Taurus, Meteor.

Pour achever sa restructura-
tion, Saab devra abandonner la
construction d'avions militaires.
Le Grippen n'aura donc de suc-
cesseur que dans le cadre d'un
partenariat europeen. En atten-
dant, Saab tente de maintenir
ses activites aeronautiques dans
le domaine civil.

De larges pans de l'industrie
de defense suedoise ont ete vendus

en Allemagne, aux Etats-
Unis et en Grande-Bretagne.
L'avenir de ces filiales est incer-
tain. Quant aux noyaux restants,
ils restent trop diversifies pour
faire apparaitre un atout reel
dans le cadre de programmes

' L'exportation vers la Suede et l'Autriche a ete minee par les defauts decouverts et etales dans la presse suisse

entre 1974 et 1981.



Armement

europeens. On ne peut pour l'ins-
tant qu'entrevoir une specialisa-
tion dans Parmement terrestre
vehiculaire reseau-centre.

Par le passe, la Suede s'est
distinguee par ses Solutions in-
novantes et originales, ainsi que
sa capacite de reaction face aux

grands defis technologiques.
Confrontee au probleme de la
masse critique face ä ses con-
currents europeens, ces atouts
seront-ils suffisants?

A + V

Le missile sol-air BAMSE
ä Eurosatory 2004.

Zwischen
Unternehmertum, Politik
und Überleben

Daniel Heller, Zwischen Unternehmertum, Politik und Überleben, Emil G. Bührle und die
Werkzeugmaschinenfabrik Oerlikon Bührle & Co. 1924 bis 1945, Huber, Frauenfeld, 2002,373 p.

Sujet hautement polemique que celui choisi par Daniel Heller,
que la critique n'a pas epargne. Car ces recherches et la publication
qui ont suivi ont ete soutenues par la direction du groupe Unaxis,
dans le contexte de Paffaire des fonds en desherence et des exporta-
tions d'armes vers l'Allemagne en 1939-1945. Et cette monogra-
phie ressemble beaucoup ä une defense d'une grande figure de
l'industrie helvetique.

Cet ouvrage a neanmoins le merite de diffuser des informations
ou des sources en grande partie restees confidentielles auparavant.
On y traite des origines allemandes des societes et des fonds de

Bührle. On parle abondamment du best-seller de la societe, le
canon de 20 mm de licence Becker - une arme revolutionnaire en
1918.

Cet ouvrage laisse malgre tout quelques zones d'ombres: l'activite commerciale et le lobby en
Suisse et ä l'etranger tout d'abord. On a ensuite du mal ä comprendre comment les licences Oerlikon
de canons et de roquettes ont ete utilisees sans autorisation et sans retribution en Grande-Bretagne
puis aux Etats-Unis. On reste sur notre faim quant au gouffre financier de Pilatus, renfloue ä coup de

millions de la fortune personnelle de Bührle? Enfin, on aurait aime en savoir plus sur la competition
puis le rachat d'Hispano-Suiza Suisse (HSS).

Daniel Heller a donc le merite d'apporter un grand nombre de faits et de chiffres. II nous eclaire
ainsi sur la perception des industriels suisses en 1924-1945. Par lä, il pose de nouvelles questions et
demontre que le sujet est encore loin d'etre epuise.
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